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LA douzième édition de 
la journée nationale du 
drapeau, célébrée hier sur 

l'ensemble du territoire national, 
a été bien différente des commé-
morations antérieures. En effet, 
les restrictions dictées par la pan-
démie mondiale, le Covid-19, ont 
rendu impossible le traditionnel 
cérémonial.
En dépit de ce contexte particu-
lier, le président de la République, 
Ali Bongo Ondimba, s'est tout de 
même entretenu avec les gouver-
neurs de province. Lesquels ont 
été introduits au cabinet du chef 
de l'État par la Première ministre, 
Rose Christiane Ossouka Rapon-
da, accompagnée du ministre 
d'État, ministre de l'Intérieur, 
Lambert-Noël Matha.
Une séance de travail durant la-
quelle la commémoration de la 
Journée nationale du drapeau a 
constitué le principal point ins-
crit à l'ordre du jour. Occasion 
pour le président gabonais de 
rappeler à ses hôtes l'impérieuse 
nécessité de cultiver le patrio-
tisme dans leurs différentes ad-
ministrations déconcentrées.
Autre point abordé et tout aussi 

important, la "feuille de route" 
des actions de terrain à mener 
dans leurs administrations ter-
ritoriales respectives.
Pour faciliter le travail de ses re-
présentants à l'intérieur du pays, 
le premier magistrat gabonais 

a gracieusement doté ses hôtes 
en matériel. Objectif : leur per-
mettre d'avoir une plus grande 
autonomie.
Par ailleurs, le "locataire du bord 
de mer" a félicité les gouverneurs 
pour leur implication dans la 

lutte contre la Covid-19. Non 
sans les exhorter à redoubler d'ef-
forts dans leurs circonscriptions 
respectives.
Dans le même registre, ce dernier 
leur a fortement recommandé la 
mise en musique du Plan d'ac-

célération de la transformation 
(PAT) dans les administrations 
territoriales.
Une rencontre avec les gouver-
neurs qui n'est pas la première 
du genre. On se souvient que 
le 21 avril 2018, le président de 
la République, en procédant au 
lancement du Fonds d'initiative 
départementale (FID), avait déjà 
invité les gouverneurs à faire 
bouger les lignes, notamment 
en matière de développement 
de l'arrière-pays. Pour le chef de 
l'État, le FID devrait impulser un 
"développement équitablement 
réparti du Gabon". Vu que des 
projets structurants doivent être 
sélectionnés par un comité de pi-
lotage, présidé par le gouverneur 
de province. Lequel doit, par la 
suite, les transmettre au ministre 
de l'Intérieur avant que le chef de 
l'État n'en prenne connaissance.
Petit bémol, dans la pratique, 
la mayonnaise peine à prendre. 
Une situation que le numéro un 
gabonais veut absolument inver-
ser. D'où la séance de travail aux 
allures de piqûre de rappel que 
ce dernier a eue avec les gouver-
neurs de province, hier au Palais 
du bord de mer
Pour rappel, la Journée nationale 
du drapeau a été instituée lors du 
Conseil des ministres du 5 août 
2009 par Ali Bongo Ondimba. 
Pour son initiateur, "chaque 
membre de la communauté na-
tionale doit affirmer voire réaffir-
mer son attachement aux valeurs 
et symboles républicains qui ma-
térialisent son appartenance à 
la Nation gabonaise". Pour ce 
faire, quoi de plus normal que 
de célébrer le drapeau ?
Lequel drapeau est composé de 
trois bandes horizontales (le vert 
irlandais, le jaune or et le bleu) 
d'égale longueur. Ledit drapeau 
symbolise d'une part l'identité 
commune et, d'autre part, l'atta-
chement voire l'amour à l'égard 
de la mère patrie.
Cette 12e édition avait pour 
thème : "Solidarité nationale pour 
la résilience face à la Covid-19".

Patriotisme : la piqûre de rappel du président de 
la Républiques aux gouverneurs de province
LES gouverneurs de province ont été reçus, hier, par le président de la République, Ali Bongo Ondimba, en marge du rituel républicain 
inhérent à la commémoration de la Journée nationale du drapeau. Occasion pour le chef de l'État de rappeler à ses hôtes leur rôle dans 
la promotion du patriotisme au sein de leurs administrations territoriales respectives.

Yannick Franz IGOHO
Libreville/Gabon

FINI le temps où le repré-
sentant du chef de l'État au 
niveau provincial, enten-

dez le gouverneur, était respec-
té voire craint. Désormais, ce 
dernier est considéré par bon 
nombre de ses concitoyens de 
l'arrière-pays comme une per-
sonne lambda. D'ailleurs, la lutte 
contre le Covid-19 en constitue 
la parfaite illustration. Les me-
sures de lutte et de riposte contre 
la pandémie mondiale sont pu-

rement et simplement foulées au 
pied. Et ce, malgré les rappels à 
l'ordre des gouverneurs à leurs 
administrés.
À titre d'exemple, certains tenan-
ciers de snack-bars et boîtes de 
nuit, exerçant dans l'Estuaire et 
l'Ogooué-Maritime, pour ne citer 
que ces provinces, ont repris du 
service, en toute quiétude. Les 
descentes des brigades mixtes du 
Copil ne les effraient guère. Que 
penser également de certains 
citoyens ne respectant pas les 
horaires de couvre-feu, instauré 
sur l'ensemble du territoire na-

tional de 21 à 5 heures ? Autant 
de comportements répréhen-
sibles et mettant à mal l'autorité 
déconcentrée.
Bref, tout porte à croire qu'il 
existe "deux poids deux mesures" 
dans la stratégie de lutte et de 
riposte contre le "tueur invisible". 
Si dans le Grand Libreville, les 
mesures barrières sont plus ou 
moins respectées, à l'intérieur 
du pays un relâchement mani-
feste est observé, surtout en cette 
période de vacances scolaires. 
Est-ce à dire que les gouverneurs 
de province n'ont pas suffisam-

ment conscience de leurs rôle et 
pouvoir dans cette bataille contre 
la pandémie mondiale ? Sont-ils 
lents à la gâchette ? Estiment-ils 
que la pandémie est désormais 
derrière nous ?
Dans tous les cas, les plus hautes 
autorités, en tête desquelles le 
président de la République, Ali 
Bongo Ondimba, redoutent une 
3e vague de contamination. D'où 
son exhortation à la vigilance 
à l'endroit des gouverneurs de 
province. Reste à savoir si cette 
exhortation trouvera des oreilles 
attentives ?

L'autorité galvaudée !
Y.F.I

Libreville/Gabon

Le chef de l’Etat, Ali Bongo Ondimba, entouré de la Première ministre, du ministre d’Etat à 
l’Intérieur et des gouverneurs de province qu’il a encouragé à cultiver le patriotisme. 

Ph
ot

o 
: D

R


